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Séance du $ octobre 1913. 


Présidence de M. J. ne JOANNIS, ancien Président. 


M. L. Dupont (d’Evrevx) assiste à la séance. 


Nécrologie. — Le Président a le très vif regret d'annoncer la mort 
de notre collègue le D" O.-M. REUTER, professeur de Zoologie à PUni- 
versité d’Helsingfors, décédé à Abo, le 2 septembre 1913, dans sa 64° 
année, membre de la Société depuis 1874, et celle du marquis G. Doria, 
Directeur du Musée civique de Génes, décédé le 19 septembre dernier, 
membre de la Société depuis 1859. 

— Le Président annonce également la mort du D" Paolo MAGRETTI, 
notre collègue depuis 1881; d’Henri TrAızET, membre à vie, entré 
a la Société en 1892; de Louis Laron, membre a vie, entré a la Société 
en 1909, et de J. DESBROCHERS DES LoGEs, qui fut notre collègue de 
1859 a 1900. 

Correspondance. — M. J. SAINTE-CLAIRE DEVILLE, Président, 
s’excuse de ne pouvoir assister à la séance. 

— M. Antoine GROUVELLE adresse ses remerciements à la Société 
pour sa nomination de membre Bienfaiteur. 

Distinctions honorifiques. — Le Président a la très vive satisfac- 
tion d'annoncer que MM. le P" E.-L. Bouvier, le D' Herm et L. DE 
LARMINAT ont été promus officiers de la Légion d’honneur et que 
M. le Dr P. MarcHar a été nommé chevalier de la Légion d'honneur. 


Changements d’adresse. — M. le Dr Maurice BorreL, médecin- 
major au 46° régiment d'Infanterie, 11, boulevard Gergovia, Clermont- 


Ferrand (Puy-de-Dôme). 
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— ÉCOLE ROYALE SUPÉRIEURE D'AGRICULTURE (Laboratoire d’Entomo- 
logie agricole), 8, rue Marsala, Milan (Italie). 


— M. V. Grison, chalet Lambreton, quartier de Marracq, Bayonne 
(Basses-Pyrénées). 

— M. Marcel GroscLAuDE, 107, rue de Dun, Bourges (Cher). 

— M. A. Husracxe, professeur, Lagny (Seine-et-Marne). 


— M.F. leLesias, Therezina, Etat de Pianhy (Brésil). 
— M. H. Pıkron, 52, route de La Plaine, Le Vésinet (Seine-et-Oise). 


— M. G. SEURAT, maître de Conférences à la Faculté des Sciences, 
14, rue Berthelot, Alger. 

Admission. — M. le D' J. Feyraup, directeur de la Station ento- 
mologique de Bordeaux, Institut de Zoologie, cours St-Jean, Bordeaux 
(Gironde). — Entomologie générale, Coléopteres. 

Presentations. — M. Raymond BÉRARD, professeur, 1, passage 
Brun-Faulquier, Montpellier (Hérault), présenté par MM. H. LAVAGNE 
et J. LICHTENSTEIN. — Commissaires-rapporteurs : MM. L. BEDEL et 
A. JANET. 


— M. E. Contin, Sussex Lodge, Newmarket (Angleterre), présenté 
par M. le Dr J. VILLENEUVE. — Commissaires-rapporteurs : MM. J. DE 
GAULLE et le D" M. Royer. 


Commission pour l'élection de membres honoraires. — Confor- 
mément à Part. 14 de son Règlement, la Société procède à Pélection 
d’une Commission de cing membres chargés de présenter une liste de 
candidats au titre de membre honoraire. 

Sont élus : MM. L. BEDEL, J. DE GAULLE, A. GROUVELLE, J. DE 
Joannis et le Dr P. MARCHAL. 

Congrés des Sociétés savantes de Paris et des départements. 
— Le 52° Congrés des Sociétés savantes de Paris et des départements 
s’ouvrira à la Sorbonne le mardi 14 avril 1914. 


Observations diverses 


Note synonymique [CoL.]. — M. Maurice Pic adresse la note 
suivante : 

Je considère Purpuricenus Ritsemai Villard, récemment décrit 
(Bull. Soc. ent. Fr. [1913], p. 237), comme synonyme de P. petasifer 
Fairm. Je n’ai pas vu le type de ce dernier, mais la description de 
FAIRMAIRE (Rev. d’Ent. VII [1888], p. 140) conduit à cette conclusion. 


Sw 
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A supposer que P. Ritsemai Villard ne soit pas un synonyme de 
P. petasifer Fairm., ce qui me parait improbable, il devra, tout au 
moins, être rapporté à la var. Rosti Pic (L’Echange [1913], n° 344, 
p. 135) qui a Pantériorité. 


Communications. 


Description de deux Ochodaeus et de deux Orphnus 
nouveaux d’Afrique. [COL. SCARABAEIDAE] 


par E. BENDERITTER. 


Ochodaeus congoensis, n. sp. — Long. 6 mill. Ferrugineux, bril- 
lant, dessous un peu jaunátre, téte et corselet bruns. Mandibules brun- 
noir, fortes, trés relevées sur les cótés. Epistome portant un petit tu- 
bercule médian près du bord antérieur, séparé du front par un sillon 
profond. Front fortement granuleux. Corselet à granules serrés, égale- 
ment répartis sur toute la surface, chaque granule donnant naissance 
à une soie courte, rigide, couchée ; un sillon longitudinal profond en 
arrière, effacé en avant. Écusson granuleux, une fois et demie aussi 
long que large, obtus à Pextrémité. Elytres à stries ponctuées; inter- 
stries subconvexes, garnis de granules sétigères, les soies blondes, 
couchées, un peu plus courtes que celles du corselet; angle apical 
droit; carène du propygidium entière. Dents des tibias antérieurs 
grandes, aciculées. 

Fort Crampel (Congo français). — Ma collection ; m’a été cédé par M. Le 
MoULT. 


Ochodaeus carinatus, n. sp. —Long. 5 mill. Entièrement testacé 
pale, brillant, dessous un peu plus clair. Epistome séparé du front par 
. une forte caréne interrompue en son milieu. Tête et corselet à granu- 
lations médiocres, espacées. Corselet avec un court sillon à la partie 
postérieure. Ecusson un peu plus long que large, pointu à l'extrémité, 
faiblement granuleux. Élytres à stries ponctuées, intervalles portant 
deux rangs de granules espacés. Corselet et élytres glabres ; angle apical 
avancé en forme de dent; carène du propygidium interrompue au mi- 
lieu. Dessous et fémurs à villosité assez longue, peu serrée. Dents des 
tibias antérieurs grandes, aciculées. 
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Un exemplaire (ma collection) étiqueté : Obock (?), mais dont il m’est 
impossible de garantir la provenance. 


Orphnus convexus, n. sp. — Long. 6 mill. Noir, brillant, con- 
vexe. Tête à ponctuation fine et superficielle; corne céphalique de 
longueur normale. Corselet à ponctuation médiocre, un peu espacée, 
régulière sur toute la surface, cavité triangulaire, profonde, saillies 
latérales non relevées en lames, mais fortement arrondies, à dent pro- 
longée en avant, un peu relevée à l'extrémité. Écusson, lisse, arrondi 
au bout. Élytres convexes, ponctués comme le corselet, aucune strie, 
sauf la suturale, bien marquée en arrière, effacée en avant. Dessous, 
fémurs et tibias brun de poix, tarses noirs. | 


Fort Crampel. — Un of de développement moyen. 


Orphnus compressicornis, n. sp. — Long. 8 mill. Brillant, noir 
de poix, dessous et pygidium brun-rouge, tibias et tarses plus foncés. 
Tête lisse, vertex convexe. Épistome fortement bisinué ; corne cépha- 
lique naissant sur l’épistome, non conique, parallèle dans toute sa lon- 
gueur, comprimée transversalement, tronquée légèrement, arrondie à 
l'extrémité. Corselet à ponctuation forte, très éparse, cavité médiane 
profonde, élévations latérales à extrémités un peu comprimées et 
arrondies. Écusson brillant, lisse. Élytres à lignes irrégulières de gros 
points, un peu creusées en stries, ponctuation forte, distante, plus 
rapprochée autour de l’écusson; intervalles subconvexes, lisses; calus 
huméral bien saillant ; strie suturale profonde. 


Manow (Est-Africain Allemand). — Un exemplaire c' (ma collection). 


Description de deux espèces nouvelles du genre Rhomborrhina 
[COL. SCARABAEIDAE] 


par A. BOURGOIN 


Rhomborrhina Vitalisi, n. sp. — Laete viridi-aurata; fronte 
inter oculos sat grosse punctata, clypeo densissime et minute punctato ; 
thorace medio subtilissime punctato, ad latera nigro-strigillato; elytris 
leviter bicostatis, sat fortiter punctatis, apice striolato. Pectore subtus, 
abdomine lateribus, femoribus et tibiis dense fulvo-pilosis ; processu me- 
sosterni sparsissime punctato, acuminato; tibiis anticis maris gracili- 
bus, feminae extus bidentatis, fortiter dilatatis. 
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D'un vert gai, brillant, á reflets dorés; dessus et dessous concolores. 
Front á ponctuation assez forte et assez serrée surtout entre les yeux; 
clypéus presque carré, un peu élargi en avant, fortement rebordé, 
couvert de points fins trés serrés. Pronotum alutacé, á ponctuation sur 
le disque très éparse et très fine G', assez dense et plus nette ©, avec, 
sur les côtés, une dépression longitudinale couverte de strioles à fond 
noir, moins large en son milieu chez le co. Scutellum finement alu- 
tacé sur toute sa surface. Elytres avec deux cótes tras peu élevées, 
bordées, ainsi que la suture, de points en lignes; les autres points 
alignés seulement en avant et devenant progressivement arqués et 
plus gros a partir du tiers antérieur de la longueur; déclivité apicale 
et tiers postérieur du bord marginal transversalement striolés. 

Pectus, sauf en son milieu, abdomen étroitement sur les côtés, fé- 
murs et tibias des deux derniéres paires en dedans couverts d'une 
longue pubescence jaune doré; métasternum profondément sillonné, 
surtout en arrière, fortement ponctué sur les côtés, finement alutacé 
au milieu, lisse à son extrémité antérieure qui se raccorde suivant 
une ligne bien nette, légèrement bisinuée, à la saillie mésosternale qui 
est parsemée de quelques points assez gros, infléchie vers le corps, 
légèrement acuminée à son extrémité antérieure, mais à côtés paral- 
lèles sur la plus grande partie de son étendue. Les tibias antérieurs 
du o sont très grêles, avec seulement une dent externe, la terminale, 
peu développée; chez la © ils sont très dilatés et fortement bidentés 
extérieurement. Le pygidium est rapeux, hérissé de soies rousses très 
courtes. 

Longueur (de la partie antérieure du pronotum à l’extremite des 
élytres) : ot 24 à 22 mill.; © 22,5 mill. Largeur aux épaules: of 11 
a 14,4 mill.; Q 12 mill. 

Quelques individus. — Haut-Annam et Tonkin occidental, mai 1913 
(R. VITALIS DE SALVAZA). 

Types : collections R. VıraLıs DE SALVAZA et A. Bourgoin. 


Rhomborrhina Vuilleti, n. sp. — Q Laete viridis; fronte ante 
oculos subtiliter, inter oculos sat grosse punctata; clypeo dense et requ- 
lariter punctato; thorace medio subtiliter, ad latera grosse punctato ; 
punctis majoribus ocellatis ; elytris leviter biscostatis, valde punctatis, 
apice striolato. Pectore subtus, abdomine lateribus, femoribus et tibiis 
sparse fulvo-pilosis ; processu mesosterni glabro, subacuminato; tibiis 
anticis extus bidentatis, fortiter dilatatis. 


Voisin de l’espèce précédente; d’aspect plus large et d'un vert plus 
foncé, concolore. Front finement ponctué au sommet, a ponctuation 
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devenant plus forte entre les yeux et se continuant dense et sensible- 
ment égale sur le clypéus, en avant duquel elle est entremélée de 
quelques gros points setigeres; clypéus rebordé comme chez l’espèce 
précédente. Pronotum alutacé ét finement ponctué sur le disque, a 
points un peu plus gros en avant, devenant progressivement trés gros 
sur les cótés, subcirculaires et ocellés, puis remplacés par des strioles 
transversales en atteignant le rebord latéral qui est net, réguliérement 
étroit dans toute sa longueur et imperceptiblement ponctué. Elytres 
ayant deux cótes peu visibles surtout sur la moitié postérieure; ces 
cótes sont ponctuées en arriére et bordées, de chaque cóté, d'une ligne 
de points; pour le reste, la ponctuation est à peu près comme chez 
R. Vitalisi, mais un peu plus forte. 

Le métasternum est sillonné, lisse au milieu, fortement ponctué sur 


les cótés, sa pubescence est moins fournie, la saillie mésosternale est * 


un peu plus courte, très lisse, moins infléchie vers le corps et moins 
acuminée a l’extrémité que chez l’espèce précédente. La pubescence 
rousse des fémurs et des tibias est peu dense, les tibias antérieurs 
sont fortement élargis à l’extrémité et bidentés extérieurement; le 
pygidium est finement rápeux et garni de soies rousses assez longues. 
Longueur (de la partie antérieure du pronotum à l’extremite des 
élytres) : 23 à 25 mill. Largeur aux épaules : 12,2 à 15,5 mill. 


Quelques Q. — Haut-Annam et Tonkin occidental, mai 1913. (R. Vı- 


TALIS DE SALVAZA). 
Types : collections R. VITALIS DE SALVAZA et A. BOURGOIN. 


Note sur une femelle de Desicasta metallica Janson 
décrite comme femelle de Chiriquibia insignis Janson 


[COL. SGARABAEIDAE| 


par A. Bourgoin. 


En 1911, je ne connaissais pas Desicasta metallica Janson. Ayant 
trouvé dans un méme envoi une femelle de Desicasta metallica parmi 
des males de Chiriquibia insignis, j'ai décrit la femelle de Desicasta 
metallica comme étant celle de Chiriquibia insignis (Bull. Soc. ent. Fr. 
[1912], p. 44). Les deux insectes sont trés semblables, comme taille, 


coloration, ponctuation; O. Janson, du reste, a indiqué cette simili- 
tude. 
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Pai eu depuis l’occasion de voir dans la collection O. JANson une 
femelle de Chiriquibia insignis. Elle ressemble absolument a la femelle 
de Desicasta metallica, mais Parmature céphalique de C. insignis est 
presque semblable à celle du mâle. 

Bares a donc été bien inspiré en séparant cette espéce du genre 
Allorrhina, puisque dans ce genre la téte des femelles est inerme. 


Descriptions d'un Phormesa et d'un Pseudobothrideres 
[Cor. COLYDIDAE] appartenant au British Museum 


par A. GROUVELLE. 


Phormesa arcana, n. sp. — Suboblonga, elongata, parum con- 
vera, fere glabra, nigro-brunnea; antennis pedibusque subfusco-rufis ; 
elytris, maculis linearibus in intervallis striarum positis, ornatis. 
Antennae breves ; 3° articulo quam 2° longiore ; clava biarticulata, 1° arti- 
culo transverso, 2° quam 1° paulo angustiore. Caput transversum, antice 
subtruncatum, subasperum; oculis valde granosis, laterales margines 
incidentes. Prothorax transversus, lateribus parallelus, juxta basin 
arcuatus ; margine antico medio subtruncato, pulvinato-marginato , 
utrinque breviter valde sinuato; anticis angulis hebetatis, antrorsum 
productis ; lateribus tenuissime crenulatis ; basi medio arcuata, sulcato- 
marginata, utrinque late sinuata; angulis posticis subrectis, haud hebe- 
tatis ; disco depresso, wtrinque carina flexuosa instructo, inter carinas 
carinulis via elevatis, flexuosissimis ornato. Scutellum transversum. 
Elytra humeris rotundata, quam prothorax paulo latiora, lateribus, 
vie arcuata, ad extremitatem parum ampliata, apice conjunctim sat 
breviter rotundata, 2 et 1/3 longiora quam simul in maxima latitudine 
latiora, singulo septem maculis fulvis, linearibus notato. —- Long. 3- 
3,8 mill. 


Suboblong, presque trois fois et demie plus long que large dans sa 
plus grande largeur, faiblement convexe, presque glabre, noir brunatre ; 
antennes et pattes d'un rouge un peu sombre; sur chaque élytre sept 
taches jaune fauve, linéaires, placées sur les intervalles des stries. 
Antennes courtes : 4 article épais, un peu plus long que large, 
9° presque aussi épais, subcarré, 3° un peu plus long que large, 4° à 9° 
devenant progressivement plus transversaux et un peu plus larges, 
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10° et 11¢ formant une massue brusque, un peu plus longue que large, 
dont le premier article est trés transversal et dont le second, subglo- 
buleux, un peu plus étroit et un peu plus long que le premier, est ter- — 
miné par une trés petite calotte pubescente. 

Téte subrectangulaire, moins de deux fois plus large au niveau des 
yeux que longue, subtronquée au bord antérieur et frangée de trés 
courtes soies dorées, arrondie aux angles antérieurs, subparalléle entre 
la naissance des antennes et les yeux, échancrée par les yeux, surtout 
dans la partie antérieure de ceux-ci, déprimée sur le disque, légére- 
ment relevée contre les yeux, obliquement, briévement et faiblement 
striolée de chaque cóté de la marge antérieure, finement chagrinée; 
marge antérieure de la téte et labre rougeátres, ce dernier petit; yeux 
peu saillants, plus développés en dessous, a grosses facettes. Pro- 
thorax plus large que la téte, subparalléle, arqué seulement en 
dedans près de la base, faiblement rétréci, environ une fois et deux 
tiers plus large que long; bord antérieur largement subtronqué dans 
le milieu et bordé par un bourrelet bien marqué, profondément et 
briévement sinué de chaque cóté contre les angles antérieurs; ceux-ci 
aigus, saillants en avant, émoussés; côtés très finement crénelés, 
frangés de très petites soies arquées en avant, marges latérales expla- 
nées-concaves; angles postérieurs presque droits, non émoussés ; base 
à peine arquée en arrière, entre les explanationslatérales, et bordée par 
un sillon nettement marqué; pronotum déprimé surtout sur le disque, 
chagriné, coupé longitudinalement, de chaque côté, par une carène un 
peu flexueuse, se raccordant en avant avec le bourrelet marginal, se 
réfléchissant en arrière contre la base et la séparant de son sillon mar- 
ginal, s’arrétant un peu avant le milieu et se soudant à une carène 
longitudinale interne médiocrement marquée, rejoignant le bord anté- 
rieur en dessinant avant Pextrémité une très forte sinuosité arquée en 
dehors; marges laterales tres fortement déclives en dehors des carénes 
latérales. Ecusson suboblong, transversal. Elytres subtronqués a la 
base, brièvement arrondis aux épaules, alors nettement plus larges 
que le prothorax, très faiblement arqués sur les cótés, à peine élargis, 
peu largement arrondis ensemble au sommet, environ deux fois et.un 
tiers plus longs que larges ensemble, chargés chacun, entre la suture 
et le bord latéral, de cing carènes longitudinales, subgranuleuses, por- 
tant une ligne de très petites soies arquées en arrière; intervalles pré- 
sentant chacun deux stries crénelées par des points enfoncés; chaque 
élytre marqué sur les intervalles de sept taches linéaires jaune fauve, 
ladre sur le 3° intervalle, partant de la base, très allongée, la 2° et la 3° 
respectivement sur le 2° et le 4° intervalle, moins allongées, vers le 
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premier quart de la longueur, la 4° et Ja 5° respectivement sur le 4er 
et le 3° intervalle un peu après le milieu de la longueur, la 6° sur le 
2° intervalle vers les trois quarts de la longucur, la 7°, sur le 4° inter- 
valle encore assez loin du sommet; parfois de trés petites taches sont 
intercalées sur les intervalles entre les taches principales. 

Dessous du corps rouge sombre, yeux développés en dessous, sépa- 
rés par un intervalle double de leur diamétre transversal. Saillie pro- 
sternale, un peu infléchie, dilatée au sommet. Hanches intermédiaires 
un peu plus rapprochées que les hanches antérieures. Saillie du 1° 
segment de l’abdomen très aiguë; dernier segment beaucoup plus 
court que les précédents. Tibias linéaires. 

Archipel asiatique : île Larat (F. Mum). 9 exemplaires. 

La présence de petites taches supplémentaires sur les intervalles des 
élytres établit la variabilité du système de taches indiqué dans cette 
description. Des exemplaires présentant moins de sept taches peuvent 
donc se rencontrer. 


Pseudobothrideres Lesnei, n. sp. — P. nitido, P. neglecto, P. Pas- 
coei, et P. velato Grown. simillimus, sed prothoracis impressio discoidalis 
subcithariformis, longior quam latior; spatii inclusi antico margine 
antrorsum leviter anguloso-producto, impressionis postico latere depres- 
sione latissima, haud profunda, ad extremitates striata cum prothoracis 
basi juncto. Processus prosternalis transversim sulcatus. — Long. 5 mill. 


Trés voisin des P. nitidus, P. neglectus, P. Pascoei et P. velatus 
Grouv., mais distinct par l'impression discoidale du prothorax presque 
en forme de lyre, environ une fois et un tiers plus longue que large, 
enfermant un espace convexe légérement saillant en angle en avant 
réunie en arriére á la base du prothorax par une large dépression, peu 
profonde, coupée aux extrémités par des sillons prolongeant ses cótés 
latéraux. Téte presque densément ponctuée; prothorax éparsement sur 
les marges, très éparsement sur l’espace discoidal. Marge basilaire du 
prothorax impressionnée de chaque cóté entre la dépression médiane 
et Pangle postérieur. Sur les élytres, en partant de la suture : 2 stries, 
puis une élévation costiforme, un peu élevée á la base, plus vers le 
sommet, une strie ponctuée, 2 carènes : l’une subhumérale, l’autre hu- 
mérale, la première renforcée en dehors à la base par un léger calus et 
sur la marge latérale une carène. Saillie du prosternum sillonnée 
transversalement entre les hanches. 

Archipel asiatique : île Larat (F. Muir). 1 exemplaire. — Collection 
du British Museum. 
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La répartition des réserves chez la larve de Melasoma populi L. 
[CoL. CHRYSOMELIDAE ] 


par Louis SEMICHON. 


Chez Melasoma populi L., comme chez beaucoup de Coléoptéres, la 
formation de globes de réserve précède le moment où la larve cesse de 
se nourrir. Il est vrai que, lorsque les globes sont de très petite taille, 
ils ne peuvent être nettement mis en évidence que par des colorations 
spéciales. Je me suis servi à cet effet de la méthode que j'ai indiquée 
précédemment, dans ce Bulletin (1). 

Chez les larves de grande taille, les globes sont répartis d’une façon 

à peu près semblable, dans le corps adipeux périintestinal et dans le 
corps adipeux souscutané. Mais les cellules de réserve de ces deux 
régions se comportent différemment au point de.vue de la fonction 
adipogène. La graisse est beaucoup moins abondante dans les cellules 
des cordons sous-cutanés que dans celles des nappes périintestinales, 
tandis que chez les Coléoptères étudiés pou ici ce cas ne s’est jamais 
présenté. 
- Aussi BERLESE, insistant à plusieurs reprises sur les différences entre 
le.corps adipeux central et le corps adipeux pariétal, constatait-il que 
lorsqu'ils ne se trouvaient pas également riches en réserves, les cel- 
lules adipeuses pariétales étaient relativement beaucoup plus riches en 
graisse et concluait-il : « 10° Il grasso attorno al mesenteron e il primo 
ad arricchirsi didepositi albuminoidi, ultimo é il grasso distale o peri- 
ferico, ché spesso rimane vuoto di tali depositi (2). » 


Le cas de Melasoma populi montre que la proportion des dépôts al- 
buminoides peut au contraire être plus forte, dans ce corps adipeux 
périphérique, que dans celui qui entoure le mesenteron. Et s’il reste 
vrai que dans ces deux régions, la répartition des réserves n'est pas 
uniforme, nous savons maintenant que les particularités qui les dis- 
tinguent peuvent être, suivant les Coléoptères considérés, non seule- 
ment différentes, mais opposées. 


(1) Bulletin Soc. ent. Fr. [1918], n° 2, p. 69. 
(2) Rivista di Patologia vegetale, IX [1902], p. 317. 
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Nouvelles diptérologiques 


par le Dr J. VILLENEUVE. 


1. — Musca Osiris Wied. est considéré comme une espéce dis- 
tincte, du Nord Africain. Je la possède de Tunisie et aussi de la Haute- 
Egypte en quelques exemplaires étiquetés de la main de Lorw. Or, je 
Pai prise en août, à Rambouillet même, en compagnie de Musca vitri- 
pennis Meig. et, ce qui est interessant, avec d'autres o% dont la lar- 
geur du front varie plus ou moins entre ces deux especes. STEIN avait 
done raison de les regarder comme synonymes. 


2. — ChrysomyiamegacephalaF., interprété par WIEDEMANN, 
répond à deux espèces distinctes, l’une avec le stigmate prothoracique 
jaunátre et qui n’est peut-être qu’un exemplaire immature de €. albi- 
ceps Wied., l’autre avec le stigmate prothoracique noiratre, Cette der- 
nière est répandue en Afrique et dans l’Inde; je crois rationnel de la 
considérer comme le vrai C. megacephala F. 

3. — Chrysomyia albiceps Wied. a l’épistome d'un blanc rosé. 
La forme méditerranéenne qui remonte en France jusqu’à la Garonne 
est signalée par RoNDANI et PANDELLE sous le nom de Lucilia flaviceps 
Macq. — €. cupronitens Rond. me paraît n’être qu’une variété de 
C. albiceps Wied. et serait la forme africaine continentale. Aussi bien 
ne sait-on pas exactement la quelle des deux WIEDEMANN a eue sous 
les yeux lorsqu’il décrivit son espèce, d’après la ©. Les co” ont les 
yeux légèrement séparés par de fines orbites en arrière ; celles-ci se 
découvrent en avant et portent, de chaque côté, une pilosité presque 
aussi longue que les soies frontales, tantôt blanchâtre, tantôt obs- 
cure. 

4. — Chrysomyia putoria Wied. a lépistome brun ou noi- 
rátre. La description est encore faite d’après une Q ! Or, deux sortes 
de y se disputent le nom de putoria Wied, — Chez l’un, les yeux se 
touchent en arrière; chez l’autre, il y a un léger écart, comme chez 
C. albiceps. La pilosité des orbites est courte. Au premier, nous lais- 
serons le nom de putoria Wied., car il présente les caractères que 
Bezzi a cru devoir assigner à cette espèce, à savoir : front plus étroit, 
bande obscure large sur.le thorax et à la base du scutellum ; enfin, une 
large macule quadrangulaire existe de chaque côté des 2 lignes mé- 
dianes, en avant de la suture, ce qui donne au thorax un faux air de 
C. chloropyga. — Au second, nous donnerons le nom de fasciata 
Macq.; il ressemble, à s'y méprendre, a C. cupronitens Rond. et ses 
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bandes obscures ne sont guère plus larges que chez celle-ci. Les © de 
ces deux Chrysomyia (putoria (Wied.) Bezziet fasciata Macq.) sont 
parfois difficiles à distinguer l’une de l’autre quand les macules qua- 
drangulaires du thorax, en voie d’effacement, sont réduites à un vague 
reflet obscur chez la première de ces espèces. 

On remarquera la part laissée à l’arbitraire dans l'appellation de ces 
espèces, faute d’avoir vu les types. 

5. — Morellia nilotica Low est devenu une véritable énigme. 
D'abord la description ne concerne que la Q et Pon sait combien les 
©, dans ce genre, se ressemblent. On a dit ensuite que cette espèce 
n'avait pas de soies dorsocentrales au-devant de la suture. Jai en ma 
possession 3 S' dans ce cas; mais ils sont distincts entre eux, ne se- 


rait-ce que par los caractères des pattes antérieures et des pattes pos- | 


térieures. Fait intéressant, ces 3 co’ ont une conformation identique 
des pattes intermédiaires qui rappelle étrangement notre espéce euro- 
péenne, Morellia podagrica Low! Il faut même se demander si HoucH 
ne s’est pas laissé abuser par ce dernier caractére quand il signale 
Morellia podagrica au pays des Somalis. Voila qui est singuliérement 
embrouillé et, si le type ou les types ne viennent pas éclairer la situa- 
tion, le meilleur parti á prendre sera de faire table rase, malgré tous 
les regrets qu'on en pourrait avoir. 


Description d'une nouvelle espèce de Bursinia d'Algérie 
[Hem. FULGORIDAE] 


par E. pe BERGEVIN. 


Bursinia Bouvieri, n. sp. — G'. Corps brièvement ovale; tête 
d’un testacé jaune verdátre obscur ; appendice céphalique épais et très 
court, mesurant 0,8 à 0,9 mill. de longueur, de la base à la courbure 
apicale et 1,2 mill. en comprenant l’apex ; largeur 0,5 mill. sur toute 
sa longueur; courbé à angle droit à l’apex, muni d’une forte carène 
médiane. Vue de profil, la plage qui s'étend en avant de l'œil est 
courte, large, obtuse et suit confusément jusqu’au sommet la courbure 
de l’apex, dont la partie recouvrante est presque ailée. Cette plage, 
ponctuée de brun au sommet, est lisse dans ses deux premiers tiers 
en avant de l'œil; la partie qui descend le long de l’eeil est à nouveau 
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ponctuée de brun ainsi que les carénes suboculaires et marginales de 
l’appendice. Front un peu plus jaune que l’appendice, ponctué de brun 
clair sauf la partie médiane qui est presque unicolore entre les deux 
carénes latérales. Ocelles á peine distincts, antennes brun noirátre. 

Pronotum tricaréné, jaune verdátre, ponctué de brun sur ses parties 
latérales, unicolore au milieu. Mésonotum fortement tricaréné, blanc 
dans le trapeze limité par 
les deux carénes externes, 
de méme couleur que le 
pronotum sur les parties 
latérales extérieures aux 
carènes, brun au sommet. 

Elytres brun de poix sur 
les deux premiers tiers; 
une large fascie blanc jau- 
natre occupe le dernier 
tiers, à exception du bord 
apical qui est presque noir. 

Tergites abdominaux 
d’un gris testacé obscur, 
ponctués de brun. Pro- 
pleures d’un testacé rou- 
geátre ponctués de brun, 
sauf l'angle postero-externe qui est noiratre. 

Pattes brunes maculées de noir et de brun foncé; tibias postérieurs 
munis de 5 à 6 épines fortes, blanches a la base, noires au sommet. 
Dans les deux exemplaires 7 que j'ai capturés, le tibia postérieur 
droit est muni de 5 épines, le gauche en possède 6. 

©. Corps largement et brièvement ovale. Tête verdätre. Appendice 
céphalique de même structure que chez le c', mais un peu plus fort 
et plus élargi vers le sommet; longueur de sa base à la courbure 
1 mill. En y comprenant l’apex, la longueur totale est de 1,4 mill., la 
largeur de Pappendice à sa base est de 0,5 mill., la largeur au niveau 
de la courbure apicale est de 0,6 mill. Une forte carène médiane le 
parcourt dans toute sa longueur. Plage antéoculaire comme chez le co. 
Front de même couleur que l’appendice, ocelles presque nuls. 

Pronotum tricaréné, verdátre comme l’appendice, ponctué de brun 
sur les carènes et les côtés. Mésonotum muni de trois carènes sail- 
lantes, blanc au milieu, verdátre sur les côtés, brun au sommet. 

Élytres d’un testacé uniformément brunatre et obscur, parsemés de 
macules brunes un peu plus foncées, nervures brunes. 


Fig. 1.— Bursinia Bouvieri Berg., appen- 
dice cephalique, vu de profil. 
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Tergites abdominaux de méme couleur que les élytres, ponctués de 
brun. Propleures brunátres, maculés de taches de méme couleur ; une 
petite fascie blanche et une autre rougeátre accolées l’une à l’autre 
un peu avant le bord inférieur qui est testacé et marginé de 5 a6 gros © 
points bruns. 

Pattes brun clair, maculées de Gales brunes un peu plus foncées, 
et de taches noires, principalement sur la face des tibias postérieurs 
portant les épines qui sont blanches a la base et noires au sommet, et 
au nombre de 5 sur chaque tibia. 


Longueur du corps, sans Pappendice, 4 mill., largeur 3 mill. 7 
Types : deux of dont un légèrement immature, et une ©. — Ma col- 
lection. 


Cette espèce diffère de toutes celles paléarctiques connues par son 
appendice céphalique extrêmement court et trapu, son corps briève- 
ment ovalaire et la courbure apicale de l’appendice. Ce genre, encore 
peu connu, comportera probablement dans l’avenir plusieurs groupes 
pouvant englober des espèces plus ou moins affines. 

En l’état actuel de nos connaissances, c’est de Bursinia socors Hor v. 

à que B. Bouvieri se rapprocherait le plus, malgré les différences qui les 
séparent. 

Jai capturé cette espèce le 21 juillet 1913, dans les dunes de Bone, 
au lieu dit Jouanonville, en fauchant dans les herbes sèches, par une 
température élevée. Les Bursinia se rencontrent surtout pendant la 
période caniculaire et dans les endroits les plus chauds; ils vivent 
parmi les herbes et les brindilles desséchées. 

Je suis heureux de dedier cette espèce à M. le Pr Bouvier, en sou- 
venir de Paccueil si bienveillant qu'il m'a toujours réservé au labo- 

ratoire d'Entomologie du Muséum. 


A propos de deux Cimicides du Soudan français [Hem.] 
par le Dr G. Horvarm. 


M. E. Roupaup a décrit récemment (Bull. Soc. ent. Fr. [1913], 
p. 348-350) deux Cimicides africains dont Pun est le représentant d'un 
genre nouveau et Pautre une espéce nouvelle. L'auteur ayant bien 
voulu me donner des types de ces Insectes, je profite de cette occasion 
pour ajouter quelques remarques á ses descriptions. 
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1. M. RougAun a eu raison de créer une nouvelle coupe générique 
pour le curieux Cimex Boueti Brum pt, mais ila eu tort de donner au 
genre nouveau le nom Leptocimex. Ce nom, composé ainsi d'un mot 
grec et d’un mot latin, est un nom hybride et par conséquent inadmis- 
sible dans la nomenclature zoologique. Je propose donc pour le nou- 
veau genre, tres caractérisé par la grosse téte allongée, le nom de Ma- 
erocranella (paxpós, long et xpävov, crâne). 


Fig. 1. — Macrocranella Boueli Brumpt. 


Comme la description donnée par M. RouBAup est un peu trop vague, 
je crois utile de résumer les caractères de ce genre comme suit : 

Téte grosse, allongée, deux fois plus longue que le pronotum et un 
peu plus large (yeux compris) que l’espace entre les angles antérieurs 
de ce dernier; la partie comprise entre les yeux et la base des antennes 
longue, à peine rétrécie en avant, avec les bords latéraux presque pa- 
ralleles. Antennes tres longues, avec les deux derniers articles capil- 
laires; le troisiéme article plus de trois fois plus long que le deuxiéme. 
Rostre atteignant Pextrémité des hanches antérieures. Pronotum court, 
transverse, assez distinctement sinué en avant; ses bords latéraux trés 
étroitement réfléchis sans expansion lamellaire; angles antérieurs dis- 
tincts, angles postérieurs obtus. Ecusson très large, triangulaire. Ély- 
tres rudimentaires très petites, transverses, arrondies en arrière. 
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Pattes longues et gréles; hanches postérieures assez rapprochées, 
mais non contigués; tibias sans anneaux clairs. 

Si on accepte la division (peu justifiée 4 mon avis) de la famille des 
Cimicides en trois sous-familles (CIMICINAE, CACODMINAE et HAEMATO- 
SIPHONINAE), ce genre devrait étre placé dans la sous-famille des Caco- 
DMINAE. 

L’unique espèce connue du genre est : 


Macrocranella BovetiBrumpt (fig. 1). — Corps hérissé, en des- 
sus, de courtes soies dressées brunátres. Téte, pronotum, écusson, 
élytres et le dessous du corps lisses, blanchátres; dos de l’abdomen d'un 
pále ferrugineux, couvert de nombreuses petites granules sétigéres 
disposées en lignes transversales. Téte assez convexe en dessus, un peu 
moins large que la plus grande largeur du pronotum; l’espace entre 
les yeux quatre fois plus large qu’un «eil; yeux saillants. Antennes 
dun pale brunätre, atteignant Pextrémité de Pabdomen; longueur 
relative des articles : 3, 7, 27, 13. Pronotum plus de deux fois plus 
large que long; ses bords latéraux tres peu arqués, munis de soies 
toutes droites et plus longues que la largeur d'un ‘ceil; tous les bords 
très étroitement rembrunis. Écusson quatre fois plus large que long au 
milieu. Elytres subtriangulaires, transverses, fortement rétrécies vers 
la ligne médiane du corps, avec la suture élytrale presque tout à fait 
annihilée et avec l’angle postéro-externe arrondi. Metanotum blan- 
châtre, couvert de nombreuses et fines rides transversales. Abdomen 
ovalaire avec les bords latéraux légèrement réfléchis et avec lextré- 
mité densement couverte de poils hérissés. Pattes blanchatres, Pex- 
trémité des cuisses, les tibias et les tarses d’un pâle brunatre. Long. 
3 1/2 mill. 

Haut-Dahomey. 


2. Lovaspis barbara Roub. — M. RouBaup a décrit et figuré cette 
espece sous le nom de Leptocimex barbarus, mais elle appartient in- 
contestablement au genre Lowaspis. Il est de toute évidence que Pau- 
teur a voulu placer aussi son espèce dans le genre Loxaspis, et que ce 
n’est qu'un hasard fächeux qui a produit la confusion et le déplacement 
involontaire du nom générique. 

M. N.-C. RoruschiLp, l’auteur du genre Loxaspis, a nommé le type 
du genre L. mirandus. Cependant je ferai remarquer que le nom 
Loxaspis étant féminin (7 &orzts, Pécusson), les noms de toutes les es- 
pèces appartenant à ce genre doivent prendre une désinence fémi- 
nine. 
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Description d’une nouvelle espéce de Phycide d’Algérie 
[LEP. PHYCITINAE] 


par P. CHRÉTIEN. 


Christophia (Bazaria) fusella, n. sp. — Enverg. : oy, 19 mill. 
— Ailes supérieures blanches très légèrement lavées de bleuâtre à la 
côte, fortement saupoudrées d’ecailles brunes ou noiratres; lignes 
ordinaires très indistinctes : la place de la première est occupée par 
une tache ocracé jaunâtre pâle, allant de la médiane au bord interne et 
coupée par une tache noire triangulaire placée sur la doroale au 4/4, 
une tache strigiforme noire sur la sous-costale au 1/3; la deuxième 
ligne est aussi remplacée par de l’ocracé jaunâtre très dilué sous la 
nervure 8 jusqu'à l’angle interne; une partie du pli, au milieu, est 
également lavée de cet ocracé jaunâtre ; points discoidaux très petits, 
assez distincts, noirs; une tache noirátre anguleuse pres de l’apex ; les 
nervures vaguement indiquées par des écailles foncées ; le bord de 
Vaile, plus chargé d'écailles noires que le reste, paraît un peu bleuátre, 
mais ne présente ni points ni ligne terminale bien nette. Franges 
blanches, avec une ligne d’écailles brun foncé près de la base et une 
ou deux bandelettes brunes dans le milieu, l'extrémité blanche. Des- 
sous brunátre, sans trace de lignes, apex garni d’écailles cendrées. 

Ailes inférieures grises, brunâtres vers l’angle externe, avec une 
fine bordure brune. Franges blanches, avec une fine ligne brune près 
de la base. Dessous blanchatre. 

Tête, palpes et thorax de la couleur des ailes supérieures ; antennes 
noirâtres, striées de blanc sur les côtés, simples, un peu courbes à la 
base, sans touffes d’écailles, ciliées, les cils égalant presque l’épaisseur 
du flagellum ; palpes maxillaires en aigrette jaunâtre ; abdomen blanc 
à la base, brun fauve sur le dessus du reste; touffe anale blanc de 
crème; pattes blanc de crème, mouchetées de noir extérieurement, 
tarses largement annelés de noir. 

Vole en mars à Biskra. 

Cette nouvelle Christophia, dont le front est un peu proéminent, 
bombé, sans lame cornée, appartient au groupe des Bazaria Rag. et 
est voisine de B. turensis R ag. Cette dernière s’en distingue de suite 
par sa première ligne très oblique, nette et blanche et par la touffe 
anale du co noire en dessous. 
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